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M. L. C). David, député de Mont* 
tréal-Kest, doit présenter, A la pro­
chaine session provinciale de Qué 
bec, un “bill" A l’effet d’élever le 
taux des licences A 1500. Ce bill 
aboliera les lie nces d’ép1 certes.

La législature de Manitoba a 
ajourné hier pour jusqu’au premier 
de mars.

On a encore trouvé aucune cir­
conscription électorale pour M. 
.loues, un des membres du cabinet 
(Ireeuway.

A la séance des chambres, hier, M. 
Norquay a proposé de référer au 
juge de la cour du Banc do la Hei­
ne, ou au comité de la chambre, les 
accusations portées contre Vox gou­
vernement.

La législature de la Nouvelle- 
Ecosse a été convoquée pour la dé­
pêche des affaires pour le 23 février.

La contestation de l’élection de 
Verchôre qui avait été fixée A hier, 
a ôté remise au G février, du con­
sentement des parties.

L’imm gration au Nord Ouest, 
cette année, promet d’être autrement 
considérable que les années passées. 
Rien que pour sa part, sir John 
Lister Kaye doit amener en Canada, 
le printemps prochain, trois cents 
fermiers, auxquels seront confiés de 
grandes exploitations agricoles 
differentes parties du pays.
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Le président français, M. Carnot, 
a failli être assassidô hier, par un 
nommé dresser. On a trouvé un 
pistolet ehargé dans les poches de 
cet homme qui demandait à être in­
troduit en présence de M. Carnot.

Le ‘ Journal de St l'etersbourg” 
refute Insertion faite par les jour­
naux anglais et Hongrois, allant A 
dire que la Russie veut négocier un 
emprunt dans un but de guerre.

Des rapports officiels classifient 
comme suit le nombre des voya­
geurs entre l’Angleterre et la Fran­
ce, durant l’année 1887 : Via Dover 
et Calais, 235,695 ; via Folkestone 
et Boulogne, 103,007, et via Newha­
ven et Dieppe, 65,836.

D’après un relevé publié par 
“ Kemp's Mercantile Gazette ” 
nombre do faillites déclarées en 
1887 duiis le Royaume Uni de la 
Grande -Bretage et d’Irlande s'élève 
à 6.265, contre 6,446 en 1886, soit 
une diminution de 181. Parmi les 
faillis il y a 2 banquiers, 761 entre 
preneurs de constructions, 59 phar­
maciens et droguistes, 111 entrepre­
neurs de mines, 226 marchands de 

bestiaux, 520 marchands 
draps, soi ries et nouveautés, 57 

potiers, 453 fermiers, 128 tapissiers, 
1,111 épiciers et marchands de com- 
mestibles, 171 marchands de pote­
ries, 164 quincailliers, 216 bijoutiers, 
308 selliers-carosslers, 393 agents de 
change et agents d’affaires, 114 li­
braires ou imprimeurs, 502 
chands de vins et brasseurs. Le 
nombre total du passif est en dirai 
nu lion de près de 3 p. c. sur celui 
des faillites de l’année 1886.
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L’officiel, en France, annonce 
que la croix de la 1-égion d’Honneur 
vient d’être décernée aux deux reli­
gieuses dont les noms suivent :

Mme de Moissac, en religion sœur 
Marie, supérieure des sœurs de 
Saint-Vincent de Paul au Val-de- 
Grâce ; 54 ans de services dans les 
hôpitaux militaires, dont 32 au Val- 
de Grâce. A assisté aux épidémies 
cholériques de 1855, 1856,1867 et 
1868.

Mme Richard, en religion mère 
Marie Virginie, supérieure de l’hô­
pital de Saigon, supérieure générale 
des Meurs de Saint Paul de Chartres 
en Cochinchine, Chine et Japon ; 
plus de 25 ans de services en Co­
chinchine. Epidémie de choléra A 
Mytho en 1865 15 épidémies de 
choléra, 21 épidémies de fièvres ty­
phoïdes et 9 épidémies dé variole.
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Le président Cleveland a sanc­
tionné, hier, l’arrangement postal

Aux Hoteliers et
Dtfallleun (i général
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Brandy, BisnuUs. Débouche à 

caisse f oct. (pintes et fisc

Kuyper en j oct., vaiaei rongea, 
blanches (importation directe)

Gin de De 
vertes et

Gin do Keys, en caisses rouges et vertes. 

Brandy de Hennessey, en caisses (pintes).

Whiskey irlandais de Burk'a 

Whiskey écossais de Stewart.

Rhum de la Jamaïque.

Rve de \\ alker (188.1) en causes et en détail 

Rye, Proof et eau de Vie 
Wort's

Seul agent pour les “Upper X"
Kn magasin 'My Regards'’ et “Peg Tops'

■livre» rt Porter

de Gooderhaiu À

La plus célébré de Bass. Dows et Mc 
Carlings Malting * Brewing Co. 
Toronto Brewing A Malting Co.

Bowie « Bates,
JOHN OA8HY,

ÎOt et 296. RUB DALHOU8IB.
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marchandises!

38 Billes de cotons jaune.
10 Caisses de cÔtona blanc.

3 Caisses d’indiennes foncées.
7 Caisses d'étoffe à robes.
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& CIE. 
148,I5'l, 152,154, rue Sparks

& Cie
m A VENDUE

Deux maisons, une& trois loge-
___ ments située sur la rue Bolton, et

l’autre en face du quai de la Reine, connue 
sons le nom de Peerless Hôtel. Pour plus 
amples informations s'adresser à T. Belle- 
mare, No. 520 rue Sussex, Ottawa, j

Ed. O’Leary,
No 514, RUE SUSSEX.

L'assortiment le meilleur, le mieux choisi 
et à plus bas prix à Ottawa, de Hardes 
faites et articles de toilette pour messieurs, 

l’élégance et le fini dans les habille- 
rat prié déjuger par une visite.ments ou e

RESTAURANT MEDAS
Carr# du Marché By

61 HUB YORK.

Cuisine française.
Vins, Champagne dôlici ux.

Cigars qualité Extra.
Les repas sont servis à 

hrs. a. m. à 11 brs. 
sioier de 
restaura

toutes heurs, de- 

rôre classe est auUn Cuii 
service du J

MIDA8 OALLIEN,
I rupriétaire.

24 12 87— Im
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voitures de Piste de 1ère Classe
Communication téléphonique en tout temps. 

No.266, rue St. PATICB, OTTAWA.
Ol'MTAVE BICABD.

COMMENT FAIRE . SAGE DE

L’Eau Minérale de St Leon.

Comme purgatif, prepez 
e * d’un à trois bo s chauds 

m avant déjeui.er. Un ou
■ deux verres aux repas
■ agiront très-efficace meut 

contre la dys
Prenez ce 

Y est un îles
actifs altérants, buv««z-en 
tous les 
toutes 1
h-ures, jour ali actions 
chroniques, purifiera vo-

Comme régulateur na­
turel, l'Eau de St.-Léon 

i s'adapte à tout-s les cons-
Ululions. Prenez-en as- 
sez )>our qu’elle agi 
omme lég-r purgatif. 
Cette Eau est en vente 

chez tous les principaux 
pharmaciens et épiciers, à Vingt eu le gal­
lon. en gros et vn déuil, par la

Compagnie Eau St-Leon 

Ko. M4à Une Sussex, Ottawa.
N.B.-~Pour la dyspepsie ou l'indi­

gestion, buvez l’Eau apret chaque repas, 
et pour la constipation prenez-là avant dé-

fspepsie.
Ue •'au, qui 
meilleurs ré­

jours ; un verre 
es deux ou trois

fondé sn 1879

Prix de l’abonnement
1DITIOX QUOTIDIENNE

.$4.00. 
. 3.00.Un an, pour la ville. 

“ en dehors de la ville..........
EDITION HEBDOMADAIRE

t payable d’avance.

dances etc. etc.Toutes lettres, correspond 
etc. doivent être adressées à

OSCAR McDONELL
ttawa Ont.

BUREAUX ET ATELIERS
118 rue St Patrice • 

414 et 416 rne Si

LE CANADA
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OFFICIEL.

On lira dans la “ Gazette Officie'V de 
demain :

Nomination :
Murray McLaren, 

examinateur médical pour la 
Jean N. B à la place de P H. 1 
qui a résigné.

Demande de lettres 
La Ca{ ital Gaz Co.
Proclamation :
Les électeurs du coi 

Appelés ù voter le 27 f 
cation de l'Acte de Tempi 
“ Scott Act ”, T. S. Han 
est nommé offi

Applications : , ,
l* Compagnie du chemin de fer “ el- 

lington aud Owen Sound " f it application 
au parlement pour un acte d in orporation 
loi permettant de construire une ligne de 
chemin de fer de Durham à Owsn S jund 

La Compagnie de chemin de fer “ Emer­
son and Northwestern ” fait aus-i 
lion au parlement | our un acte u

Ecr. M. D. es t nommé 
ville de M- 

.iches M. D.

K

•nié de Halton seront 
ur la révo 
u Canada 
Hamiltonnant de

cier rapporteur

applici-
moorpo-

Avis 

man d
la licence de C. B .ck- 

<mt, fabriquant de
i est donné que 
e Ste Ua herin

cigares est révoquée, pour ne 
fourni des états de compte etc., tel que re­
quis par la l'acte du Revenu do l’inlér.eur.

Avis de l’assemblée g iiérale annuelle de 
la Oie. “ Great Eastern Railway ", le 7 
Février oour l'élection des Directeurs, à
Montrée

Avis e t donné de l’asseï 
annuelle des actionnaires de la compag 
d'assurance “ London Lite ”, le 9 Fêvi 
à London, Ont.

P»

mb'ée g'nérale

Avis de l'assemblée annuelle <le la Cie 
“ Red River and Assiniboine Bridge Co.” 
à Winnipeg le 20 Février jour l’eleclion 
des Directeurs 

M. Geo 
applicatii 
naturalisation.

irge;Martin «tonne avis qu’il fera 
on au Farlemenl pour un bill de

que Union d’Halifax, N. E. décla- 
dende de 2$ pour centre un diviV On trouvera sur notre deuxième page un 

rapport condenré des débats de la législa­
ture d’Ontario. On verra que le discours 
du trône a été pris en considération. M. 
Stratton, député de Peierboro-ouest, a pro­
posé l'adresse, et M. McK iy, déput * d'Ox- 
ford-sud, l’a secondée.

Le chef de l’opposition, M. Meredith, a 
critiqué habilement plusieurs pirties du 
discours du trône, notamment la législa­
tion promise pour donner suite à !a confé­
rence interprovinciale.

Après une pille répliqué de M. Mowat, la 
chambre s'est ajournée.

MM. Bronson, Weslon et Cie., mai chands 
de bois de l’Ottawa, viennent de vend e 
5,000,000 de pieds de bois à l'Export Lum­
ber Company, de Montréal, à raison de 
$15 par mille pieds.

On parle de plusieurs changements im­
portants dans le personnel de la Banque 
Natianale à Québec et Montréal.

1/

Le maire Langelier, de Québec, vient de 
réfuter les statistiques vitales du Dr Laroc­
que, de Montréal. Ces statistiques sont 
considérées comme sans valeur.

Nous accusons réception des “Tableaux 
du commerce et de la navigation" pour 
l’année 1887 :

La valeur des exportations a été de $89, 
515,811 ; la valeur des importation de 
$112,892,236. La valeur des importations 
destinées à la consommation locale, est de 
$105,639,428. Les droits perçus sur ce 
chiflre se montent à $22,469,7u5.83.

L’enquête sur la Central Bank, de To­
ronto, se continue, et les soupçons les plus 
graves planent sur l’intégrité avec laquelle 
les affaires de cette banque ont été con­
duites. Un indice très-mauvais contre cslie- 
ci, c’est la disparition de plusieurs de ceux, 
qui avaient la haute main sur elle. Son 
président, David B lain, et son cais- 1er, A. 
a Allan, se tiennent à New -York.

Deux ou trois autres paraissent aussi évi­
ter les conséquences de certaines révéla-

L’un est un débiteur, qui vient de partir 
pour New-York, et contre lequel les livres 
de la banque ont un compte de plus de 
$100,000.

Le fameux courtier E. S, Cox, de la so­
ciété que nous avons signalée l'autre jour, 
se tient également au large, à Buffalo, au 
lieu d’être à Toronto.

Si ces messieurs ont la conscience nette, 
pourquoi ne sont-ils pas tous à Toronto 
pour aider à faire la lumière sur les opéra­
tions de la Central Bank.

récemment conclu entre les Etats- 
Unis et le Canada.

I* “Grocer and Cannera Gazette", 
de Boston, dit que tout indique que 
la récolle des pommes de terre aux 
Etats-Unis, pour 1887, aura été aussi 
pauvre qu’en 1881, alors que d’im- 

quantités de 
durent être importées de l’Ecosse et 
de l’Irlande.

menses ce tuburcule

RESUIüt TELEGRAPHIQUE

[Dépêches de cette après -midi)

Dublin, 27—M. Cox, le député 
tationaliste qui vient d’être arrêté \ 
Londres, a été enfermé dans la pri­
son d’Ennis. Sa cellule est, paraît- 
il) des plus malsaines.

Dublin, 27—Un banquet fut offert 
hier soir à M O’Brien, à Mallow. On 

médaillonlui a présenté un 
de la forme d'un cœur et se compo­
sant de balles extraites des victimes 
de Mitchellstown. M. O’Brien était 
assez bien pour prononcer un dis-

liondres, 27—Les régates annuel­
les entre les universités d’Oxford et 
Cambridge ont ôté fixées au 24 du 
mois de mars prochain.

:i*r#N«ntatlou royale

Berlin, 27—Lord Randolph et 
Lady Churchill ont été présentés, 
hier soir, ;\ l'empereur et A l'impé­
ratrice.

l.e prince Impérial

Berlin, 27- Dans une entrevue 
avec le prince Guillaume le profes­
seur Bergman n |a nié avoir modifié 
son opinion au sujet de la nature 
de 1$ maladie du prince impérial.

Km prit ni
Cil/ of Mexico, 27— Le président 

Diaz vient enfin de conclure lien 
reusement les négociations relatives 
A l’emprunt de 10,500,000 livres au­
torisé par le congrès.

I.a nolir«
Albani, 27—lies voies de chemins 

de fer sont plus obstruées que ja­
mais par la neige. Aucun train ne 
circule sur le Delaware et Hudson. 
Les trains de New-York et Boston 
marchent avec beaucoup de difficul­
tés.

Biddefotd, Me. 27 - Depuis 4 heu­
res du matin jusqu’à 9 heures hier 
soir pas un train n’est passé ici. A 
neuf heures hier soir, sept trains de 
passagers et un train de fret étaient 
bloqués à un mille de la ville.

AcdlICBl

Troy, N. Y., 27—far train en des­
tination de Boston, la nuit dernière, 
est venu en collision avec un train 
de marchandises, près de Williams- 
town, Mass. Un conducteur et un 
serre-frein furent tués.

IK'cNi

New York, 27— On annonce la 
mort du juge Noilson, d’ici.

New-York, 27—Le navire “Penn- 
land,’ d’Anvers.

I.« tomp*lft

Phymouth, N. II., 27—Sept trains 
sont enneigés entre Warren Sum- 
mit et Ashland. A bord de quelques 
uns le combustible et l’eau man­
quent, et toute communication est 
impossible.

ETOFFES A ROBES
La grande variété et le choix illimité que 

none offrons en cette ligne ne saurait être 
surpassée. Nons avons attentivement vu 
à nous procurer tout ce qui est nouveau en
fait

D’étoffes a Robes
et il est impossible de concevoir rien de plus 
complet. Il est superflu d’ajouter que les 
prix sont des plus avantageux. Si vous dé­
sirer. épargner de l’argent, ne manquez pas 
de venir nous faire une visite à benne 
heure et vous procurez ce qu’il y a de 
mieux à votre choix dans tous les dépar 
tements d'après nos prix les plus réduits.

Ne craignez pas de nous accorder votre en­
tière confiance et vous vous convaincrez que 
l’on peut épargner de l’argent non-eeule- 
ment dans un seul département m*if qn# 
c’est général dans chaque branche, dans la 
plus large acception du mot.

N. B.—La merveille du jour. Nos

GANTS DE KID
De 45 cents, à quatre boutons, des couleurs 

les plus nouvelles.

MAS ASM A BON 1A1CHI
L’établissement par excellence pour la con­

fection de Robes.

Dupuis <& XTolin
Ottawa, 19 Nov. 1887—.la

Poor les Fêtes
Couteaux,

Fourchettes,
Cuillères.

Couteaux à dép c -r,

Cabarets,
Patins,

Traîneaux, 
Tobogga s.

Argenteries de foutes sortes 
en Gros eten Détail

01X033

i g mmm,

69 & 75 RUE WILLIAM.

I ENTiE’JTS V-
S
A

I >o Douano \»

àf/VoiiSwse ne.il lu Suret i le I* h* \*a

C. NU V | t, LE
SF.-QtSR

Ko. till Hue Klilt-au, Ottawa.
Importe «lirectemen*

Entrepôts de l’ac
pur* et liqueurs 
ue Beseeror

8f»8 vins

Ottawa, 19 Nov. 1887—1 u

W. O. ülvKAY,
/ w pou ta rt: vu dk

Vins, Liqueurs, Cigares et fatiac’,
AUSSI PKÛI’RIETAIRE ue

L’Hotol Richelieu,
Agent pour les Commerçais Je Bois,

446 - 448 - 450, RUE SUSSEX.

Dans votre propre Intérêt
AFIN D'AVOIR DK

BONS BARGAINS,
-------ALLEZ Aü-------

NO. 512, RUE SUSSEX.
CHAUSSURES

descriptions à d-s prix à portée 
de toutes les bourses.

VENEZUNI VENEZTOUN I

De toutes

Patrick FarrelL
Aux AmateursmDu Sport

Nous tenons l'entrepôt le plus considéra­
ble d’armes à feu, ammunitions, appareils de 
pêche et articles de SPORT de toutes sortes. 

Voyez notre catalogue illustré et la liste

HUN TON de |LI VINCI.
Importateurs.

334 Hue ‘Wellington.

AVIS DE DISSOLUTION
Avis e*t donné que 

ci-devant entre H H 
d'Ottawa, et ARTHUR ALPHONSE LAL'- 
ZON. du même lieu, sous le nom de H. H. 
PIGEON A CIE., est dissoute depuis le 
vingtième jour de Janvier coura 
fixé pour cette société éiar.t ex,

Ottawa, 21 Janvier, 1888.

la société, 
PIGEO

existaitlie'N,
Ht

int, le temps

II. 11. PIGEON.
Témoin,

F. H. Chrysler

COLLEGE MILITAIKK ROYAL
DD CANADA

KINGSTON, ONT.
Le Collège Militaire Royal est établi dans 

le but de donner une éducation complè.e 
dans toutes les branches des tactique! Mili­
taires, forifications, manœuvres, corps de 
génie et toutes connaissances scientifiques 
générales nécessaires pour acquérir le vérl- 

militaire et pour foi 
r le commandera

des offi- 
l’état-

table art 
ciera pour

(a) De plus, le cours d’é udes est organisé 
de manière à procurer une connaissance pra­
tique et approfondie sur toutes les matières 
essentielles de la haute éducation moderne.

(b) Le Conrs de Génie Civil est complet 
et parfait dans toutes les branches.
||(c) Le cours obligatoire d’arpentage est 
le même que celui requis pur les arpenteurs 
des terres Fédérales; le cours volontaire d’aï*- 
p*otage est celui suivi par les aroenleurs 
topographiques du gouvernement Fédéral.

Les examens pour 1 immatriculi 
lieu en juin de chaque année, 
data doivent dépasser quinze 

de dix-nuit ans le p

Les candi-

remier janvier
"Tadu du cours de Collège est de qua-

Armée Régulière 
aux gradués en­

trée
ées.

ons à 1’ 
sont accordées

Quatre commissi 
Impériale 
nuellement.

Pension et instruction, $100 pour chaque 
terme, consistant en dix mois de pension.

Pour autres Informations, s'adresser à 
l’Adjudant-Général de la Milice, Ottawa.

Ottawa, 19 Nov. 18874
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dépensé pour lui, et ce qu’il en a 
retiré ; il faudrait établir que les 
avantages obtenus du commerce de 
bois compensent suffisamment la 
dévastation, l’épuisement de nos 
forêts, la disparition de ce capital 
national.

“ La Vallée” n’aborde pas ces 
points essentiels ; elle ne nous parle 
pis non plus de la position, qui 
est faite au colon, en prenant des 
terres, sur lesquelles les mar­
chands de bois ont passé comme un 
incendie, en faisant disparaître tout 
le bois de service. Il y a ici une 
haute question économique, dont la 
simple mention ne nous parait pas 
favobable aux marchands de bois.

LA QUESTION DE L’ANNEXION

Le projet d’extension des limites 
de la ville a été adopté, hier 
soir, par le Conseil-de-Ville avec 
quelques amendements insuffisants. 
Nous ferons connaître notre avis 
demain.

NOS DEUX CONFRÈRES FRAN­
ÇAIS D’OTTAWA.

Nous devrions dire notre con- 
fière, pareeque, comme nous l’avons 
déjà dit, “La Vallée d’Ottawa” et le 
“Courrier Fédéral” sont une seule 
et même chose avec deux titres dif­
férents. Ces deux feuilles parais­
sent le même jour. Elles sont ré­
digées par le même homme. Ce 
sont les mêmes articles qu’elles con­
tiennent toutes deux et c’est la 
même imprimerie, située à Ottawa, 
rue York, qui leur donnent le jour. 
Dans tout cela nous ne voyons 
qu’une supercherie, tâchant de 
tromper l’œil avec des titres. Le 
même individu pourrait de cette 
façon publier dix journaux à la fois. 
Il n'aurait, après chaque tirage, 
qu’à changer le titre, et le tour se­
rait joué.

“ La Vallée", du reste, nous donne 
raison en nous citant l’opinion de 
M. Mowat et en nous disant que de­
puis “cinquante ans il n’y avait eu 
que deux changements dans le tarif 
du bois, et qu’il n’y en aurait vrai­
semblablement pas d’autres d’ici à 
longtemps. ”

lia demande des marchands de 
bois était donc extravagante. Mais 
ces enfants gâtés par les faveurs 
publiques, qui leur ont permis de 
s’enrichir dans quelques années 
seulement, voulaient un privilège 
de plus. Ils demandaient au gou­
vernement de se lier les maim, de 
les mettre à l’abri de toute augmen­
tation de taxe, p1 niant une longue 
période de temps.

Nous ne mentionnerons donc 
qu’un des deux titres, ou simplement 
“La Vallée d’Ottawa.”

Ce confrère n’ai me pas à se voir 
appeler rouge. Il dit qu’il est tout 
simplement indépendant, approu 
vaut ce qui est bien et blâmant ce 
qui est mal dans les deux camps 
politiques. Nous admirerions sua 
indépendance si elle était réelle ; 
mais ce n’est encore qu’un masque 
que les honnêtes gens n’aiment pas. 
‘•La Vallée” fait cause commune 
avec le parti rouge en tout et par­
tout, et il y a même chez elle excès 
de zèle, puisqu’elle joue son rôle 
aux dépens de la vérité.

Relevons quelques-uns de ses

Nous avons beau chercher, il 
il ,us est impossible de découvrir 
en quoi les marchands de bois mé­
ritent plus que les autres une pro­
tection spéciale du gouvernement. 
Nous ne leur voulons aucun mal ; 
mais nous aimerions qu’ils fussent 
moins égoïstes. A part une ou deux 
exceptions, les voyons nous engagés 
dans d’autres industries que celle 
du commerce de bois ?

“La Vallée” pourrait elle, dans la 
liste des diverse* compagnies incor 
porées, trouver beaucoup de mar­
chands de bois ? Non, vous ne les 
voyez nulle paît, si ce n’est dans 
nos riches forêts qu’ils sucent jus­
qu’à la moelle.

Puis, à part une ou deux excep­
tions, quelle servilité dans cette 
classe auprès du gouvernement ! 
Voyez comme elle s’est ignoblement 
vendue au gouvernement-Mercier, 
lors de la dernière élection du com­
té d’Ottawa ! Voyez, par exemple, 
ce qu’a fait, avec “L.t Vallée,” M. 
Bronson, lo s des deux dernières 
élections de ce comté.

Dans la première, ils ont tous 
deux suppoité M. cormier, parce 
qu’il était le candidat du gouverne­
ment-conservateur d’alors, le gou­
vernement-Ross, et ils ont ensuite 
combattu M Cormier, dans la deux­
ième élection pour supporter M. 
Rochon, candidat du gouvernement- 
Mercier.

On sait ce que ce dernier a fait 
pour agir sur les march tnds de 
bois. Il augmenta la taxe sur le 
bois ; mais il promit aux marchande 
de bois une réduction en échange 
de leur appui.

Quel patriotisme 1 Quel désinté­
ressement, quel esprit public 1 “La 
Vallée” rougirait en défendant de 
tels hommes, si sa morale n’élait 
pas douée d’une souplesse incom­
parable.

Le confrère lâche de réfuter nos 
articles sur M. Bronson, M. P. P. et 
marchand de bois. Si “La Vallée” 
avait de bonnes raisons, le public 
lui en saurait gré ; mais sur quoi 
s’appuie-t-elle ? Quels sont ses ar 
gimunts ? Quels sont ses points 
d’appui ? Il ne suffit p is de lancer 
des assertions en l’air. 11 faut éta 
blir les faits que l’on mentionne.

On se rappelle ie reproche que 
nous avons airessé à M Bronson. 
Nous l’avons accusé d’avoir voulu 
liguer tous les march nids de bois 
de l’Ottawa contre la récente vente 
de limites d’Ontario, et de fait, la 
plupart de ces marchands de bois 
n’ont pas enchéri dans cette vente, 
et s’il en avait dépendu d’eux, le 
gouvernement-Mowat eût fait, dans 
cette occasion, un misérable fiasco, 
au détriment des intérêts de là pro­
vince. La raison des ligueurs est 
le refus de M. Mowat de s’engager à 
maintenir la taxe foncière actuelle 
sur les limites forestières et celle 
sur la coupe du bois, pendant une 
longue période d’années. On de­
mandait à M. Mowat de renoncer au 
droit et à la liberté d’augmenter au 
besoin cette taxation. On voulait 
lier les mains du gouvernement 
pendant dix, quinze, ou vingt ans, 
pour pouvoir réaliser de plus gros 
profits, pour pouvoir s’engraisser 
plus aisément aux dépens du pu-

Mais laissons là les marchands de 
bois, et un dernier mot à “La Val­
lée,” sur un autre sujet. Le con­
frère a le toupet de nous dire 
“quelle est le seul journal français 
ayant une circulation régulière et 
parfaitement établie dans la cité de 
Hull et dans le comté d'Ottawa ; 
qu'élle est un journal quotidien fon­
dé à Hull, depuis quatre ans, et 
régulièremént publié à Hull.

Nous dirons à “La Vallée” qu’ei- 
le n’est pas^pfuiTun journal de Hull 
que “ Le Canada ", lui-même; 
qu’elle se publie, comme ce dernier, 
à Ottawa et non à Hull, et qu’elle 
veut tout simplement tromper l’au­
torité judiciaire pour la publication 
d’annonces officielles, se rapportant 
au comté d’Ottawa. Quant à la cir­
culation, nous n’avons rien à lui en 
vier, aimant à la voir prospérer et 
circuler au sein du parti rouge, 
dont elle est le fidèle organe, jus­
qu’à ce que le vent change à Qué­
bec.

Or, quelle raison nous donne “lia 
Vallée ” pour justifier M. Bronson ? 
C’est un marchand de bois, nous dit- 
elle, et ceux, qui se sont ligués avec 
lui sont également des marchands 
de bois, des hommes à la tête 
d’une industrie nationale, qui est le 
commerce de bois, l’exploitation de 
nos forêts. Cette industrie, aux 
yeux de “La Vallée,” fait tant de 
bien au pays, nourrit tant d’ouvriers, 
alimente tant d’autres industries, 
que M. Mowat aurait dû acquiescer 
à la demande des marchands de

Nous ne nions pas l’importance du 
commerce de bois et le bien qu’il 
opère ; mais “La Vallée” devrait 
préciser. Il ne suffit pas de dire 
que le commerce de bois nourrit 
bien d’autres industries. Il faut 
donner des t hiffres, des estimations 
dignes de foi. Il faudrait noos 
montrer ce que le tr&or public a
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